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BIENHEUREUX FREDERIC OZANAM
Fête le 9 septembre
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Extrait de son testament

« Au nom du Père, du Fils, et du Saint-Esprit. Ainsi soit-il. 

Aujourd’hui, vingt-trois avril mil huit cent cinquante-trois, au moment où j’accomplis ma quarantième année, dans les inquiétudes d’une maladie grave, mais saint d’esprit, j’écris en peu de mots mes dernières volontés, me proposant de les exprimer plus complètement lorsque j’aurai plus de force.

Je remets mon âme à Jésus-Christ, mon Sauveur, effrayé de mes péchés, mais confiant dans l’infinie Miséricorde*.

Je meurs au sein de l’Eglise Catholique, apostolique et romaine. J’ai connu les doutes du siècle présent, mais toute ma vie m’a convaincu qu’il n’y a de repos pour l’esprit et le cœur que dans l’Eglise et sous son autorité.

Si j’attache quelque prix à mes logues études, c’est qu’elles me donnent le droit de supplier tous ceux que j’aime de rester fidèles à une religion où j’ai trouvé la lumière et la paix. – Ma prière suprême à ma famille, à ma femme, à mes enfants, à tous ceux qui naîtront d’eux, c’est de persévérer dans la foi, malgré les humiliations, les scandales, les désertions dont ils seront les témoins.

A ma tendre Amélie, qui a fait la joie et le charme de ma vie, et dont les soins si doux ont consolé depuis un an tous mes maux, j’adresse des adieux courts comme toutes les choses de la terre. Je la remercie, je la bénis, et je l’attends au ciel. Là seulement je pourrai lui rendre autant d’amour qu’elle en mérite. 
Je donne à mon enfant la bénédiction des patriarches, au nom du Père, du Fils, et du Saint-Esprit. Il m’est triste de ne pouvoir travailler plus longtemps à l’œuvre si chère de son éducation, mais je la confie sa regret à sa vertueuse et bien-aimée mère […]

Ne vous laissez pas ralentir par ceux qui vous diront : Il est au ciel. Priez beaucoup pour celui qui vous aime beaucoup, mais qui a beaucoup péché. Avec cette assurance je quitterai la terre avec moins de crainte. J’espère fermement que nous ne nous séparerons point : et que je reste avec vous jusqu’à ce que vous veniez à moi.

Que sur vous soit la bénédiction du Père, du Fils, et du Saint-Esprit. Ainsi soit-il. » 
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Editeur J de Gigord, 1922
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Extrait de lettre de Frédéric Ozanam

Vous voyez que la Divine Providence en nous éprouvant ne nous a pas abandonnés.
Elle nous traite avec Miséricorde* et si j'ai des jours de découragement, il y a d'autres moments où, entre ma femme et ma petite fille, je goûte avec une extrême douceur. Je sais que mon mal est grave, mais non désespéré, qu'il faudra beaucoup de temps pour guérir et que je puis ne pas guérir, mais je m'efforce de m'abandonner avec amour à la volonté de Dieu et je dis, malheureusement de bouche bien plus que de cœur : Volo quod vis, volo quomodo vis, volo quamdiu vis, volo quia vis. (1)

(1) Je veux ce que tu veux, je veux comme tu veux, je veux aussi longtemps que tu veux, je veux parce que tu veux.
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Pise, 3 avril 1853, lettre au Dr Salvat Franchisteguy[image: image8.png]



T. IV des Lettres, p. 573
Texte : http://www.ssvp.fr/priere-vie-spirituelle/textes-de-prieres/prieres-d-ozanam 
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